Réseaux d’éducation prioritaire, Edouard Manet et Georges Pompidou, 
Villeneuve-La-Garenne - Hauts de Seine 

Témoignage – Le secrétaire de réseau de Réussite Scolaire
Le travail du secrétaire de réseau consiste à s’engager dans toutes les actions qui permettent de lever les freins qui ralentissent la réussite scolaire et plus généralement l’épanouissement de l’élève et de l’enfant.

Si des obstacles existent, ils doivent être dans un premier temps identifiés, caractérisés et analysés.

Dans un deuxième temps, il faut mettre en place des stratégies pour les surmonter.  

A l’Education nationale, ce travail est pris en charge par le comité exécutif de réseau, co-piloté par le Principal du collège et l’Inspectrice de la circonscription, il comprend les directeurs/directrices des écoles et des personnes invitées.
C’est sous l’autorité de ces deux pilotes que le secrétaire travaille.

Dans cette instance se construisent les différences actions menées dans le cadre du réseau.

L’élève est donc pris en compte dans son environnement, c’est-à-dire dans un contexte familial et social, sur un espace géographique délimité.

Le repérage des difficultés rencontrées se fait principalement par des regroupements d’indicateurs locaux, qui sont comparés à des indicateurs de référence. 
1. La recherche et le suivi de ces indicateurs.

1. les élèves : 

- la réussite scolaire : résultats aux évaluations nationales, au brevet, …

- le nombre de PPRE (programme personnalisé de réussite éducative)
- les parcours : les redoublements, l’orientation en EGPA, l’orientation en fin de 3ème, ….
- le décrochage : l’absentéisme, les exclusions, …
- le nombre commissions éducatives, de …..

2. les familles : 

- les catégories sociaux-professionnelles,

- la participation aux élections des représentants des parents d’élève,

- la participation aux réunions proposées par les établissements scolaires

3. les conditions d’enseignement : 

- le taux d’encadrement,

- les caractéristiques des enseignants : âge, ancienneté, 

- les postes spécifiques (RASED, Plus de maîtres que de classes, ..),
- l’offre et la participation à des formations communes (inter cycle, inter degré)

D’autres indicateurs viennent en complément :

- ceux qui relèvent du Dispositif de la Réussite Educative : le nombre de prises en charge, la nature des actions menées, …

- ceux qui relèvent du Contrat Urbain de Cohésion Sociale : les axes prioritaires, le public ciblé, 

- ceux qui relèvent des services de la ville et/ou du milieu associatif : la fréquentation aux activités par les enfants et leurs parents, les difficultés rencontrées (l’accès à l’information [écrite], la réactivité, le coût, …)
Les axes de travail qui en découlent, recoupent toutes les missions définies dans le cadre national :  

- la lutte contre l’illettrisme,

- la prévention du décrochage,

- l’égalité fille/garçon,

- l’accès à la culture, et de manière plus générale, l’acquisition pour tous des connaissances et des compétences du socle commun,

- l’ouverture de l’école aux parents.

2. La préparation et l’animation du comité exécutif.

Il se réunit une fois par période.

Le traitement de l’ensemble des informations qui découlent des indicateurs, conduit à l’élaboration d’un projet de réseau, dans lequel les priorités sont hiérarchisées, les objectifs déclinés par niveaux d’enseignement et les actions programmées. Il forme le cadre de travail du comité exécutif.
Celui-ci défini, il est réactualisé et évalué (début et fin d’année scolaire), décliné en cours d’année.
Lors des réunions intermédiaires, sont présentés le bilan de la période en cours et le point fort de la période à venir. Les échanges portent autour des objectifs et des indicateurs.
Les discussions concernent les modalités de mises en œuvre, les difficultés rencontrées ou attendues, les imprévus et les besoins sont anticipés.
Le travail de préparation consiste à : 
- rappeler la rencontre, 
- préciser l’ordre du jour en accord  avec les pilotes, l’inscrire dans le projet du réseau,
- le diffuser,
- inviter des personnes extérieures si besoin.

L’un des points abordé, ou l’intervention d’une personne, peut nécessiter une réunion de préparation afin de préciser l’objet, les attentes, le contenu.

Généralement des documents écrits constituent des références communes, le secrétaire soit les reproduit soit vérifie que tous les membres les possèdent ou en ont connaissance.

Lors de la rencontre du comité, le secrétaire prend note des actions en cours et de leur évolution, l’information étant principalement portée par les directeurs des écoles. Mais il rencontre en amont les différents acteurs, les échanges s’orientent autour des obstacles, des avancées et des progrès constatés.

C’est un temps privilégié pour recenser les besoins de rencontres et de formation.

Un moment est toujours accordé au travail de liaison, inter-cycle et inter-degré, en accordant une place spécifique aux petites écoles maternelles plus décentralisées.

C’est aussi le lieu pour informer l’ensemble des participants des dernières circulaires et des parutions concernant l’éducation prioritaire. Une réflexion partagée principalement entre les différents niveaux d’enseignement, plus précisément entre l’école et le collège.
Les actions communes demandent souvent la mise en place d’un échéancier. 
Le secrétaire est garant du respect de celui-ci.

Il est également le référent des actions antérieures. De nombreuses problématiques ont souvent été évoquées et travaillées dans le passé, parfois avec des approches différentes. Ce devoir de mémoire est relativement important lorsque de nouveaux pilotes arrivent sur le réseau. 
Un autre rôle du secrétaire est de témoigner des travaux réalisés par certains enseignants, plus particulièrement lorsqu’ils sont à plusieurs, dans des écoles différentes ou au collège à développer des actions similaires.
Ces initiatives sont particulièrement intéressantes à mettre en valeur puisqu’elles proposent des réponses concrètes qui peuvent s’étendre au réseau.
Son rôle auprès des pilotes est donc important, il est l’interlocuteur privilégié pour construire des liaisons inter-cycle ou inter-degré et des offres de formations communes.
3. La relation avec les partenaires extérieurs.

- qui accueillent le même public, les mêmes élèves, dans un autre environnement,

- qui accueillent un public ciblé, 
- qui interviennent dans des domaines complémentaires (ex. Espace Santé Famille)

- qui travaillent plus particulièrement avec les parents,

Le partenariat débouche sur des actions communes, dans le cadre du Contrat Urbain de Cohésion Sociale (CUCS), à titre d’exemples pour l’année scolaire 2013-14 :

- projet autour des livres et du conte, sur deux écoles. Il fait intervenir des professionnels de la littérature jeunesse, des partenaires de la ville (bibliothèque, centre culturel) et s’adresse également aux parents,
- intervention d’une association Lectures Nomades (temps d’accueil en maternelle, lectures offertes) qui privilégie la lecture et qui ancre l’écrit,
- intervention d’un plasticien : travail en maternelle autour de la rénovation du quartier (photographe) et qui favorise la mémoire et l’appartenance ; 
sur des actions coordonnées, dans le cadre du programme de la réussite éducative :

- la prise en charge d’un élève par un référent, à la suite d’une équipe pluridisciplinaire, elle a comme particularité d’apporter une réponse plus globale (à l’enfant et à la famille)

- la mise en place et le suivi des clubs Coup de Pouce Lecture, en accord avec les référents PRE et Apféé (Association pour favoriser l'égalité des chances à l'école),
- l’aide et le lien avec les enseignants lorsque le PRE met en place des actions destinées à un groupe d’élèves, par exemple « l’aide à l’entrée en 6ème»,
- la réflexion commune et les prises en charge d’élèves en cours de décrochage,

- la participation à des réunions regroupant les professionnels de la santé, en tant que représentant l’Education nationale et pour informer en retour les enseignants des missions de ces personnes. 

- les rencontres avec les personnes qui travaillent avec les parents sur d’autres problématiques (travail, logement, éducation), et qui permettent de mieux comprendre quelles sont les difficultés quotidiennes des ou du parent(s).
4. La relation avec les parents : 

D’autres préoccupations, des appréhensions, de fausses représentations, le rapport à la langue et plus particulièrement à l’écrit viennent souvent expliquer la position de retrait de certains parents.
C’est lors des échanges, généralement dans d’autres lieux que ceux de l’école que l’on peut écouter les attentes, lever des malentendus, expliquer le fonctionnement actuel et les conforter dans leur rôle. 

C’est principalement dans un monde qui parfois leur échappe, que se soit par l’accès à l’emploi, ou la maîtrise de l’outil informatique qui véhicule l’information, qu’ils s’interrogent sur le devenir de leur enfant.
Le travail du secrétaire consiste donc à être présent, pour être identifié comme un interlocuteur et les accueillir dans les établissements scolaires.

Trois formes d’accueil peuvent être plus spécifiquement développées : la mallette des parents, l’école ouverte ou le café des parents. 

Lieux et temps d’échanges consacrés aux : 

- fonctionnement de l’école ou du collège,

- quotidien de l’élève et de la manière la plus simple de l’aider,

- valeurs portées par l’Education nationale (l’égalité, la laïcité, …) 

- échanges autour des difficultés que les parents d’élèves peuvent rencontrées (autour des devoirs, … mais aussi de l’inscription à des activités sportives, ….)

- enjeux de l’orientation. Ils sont particulièrement importants, ils consistent à : 

· présenter les nouvelles filières dans l’enseignement professionnel,
· encourager les familles et l’élève à accepter des déplacements pour se rendre dans l’établissement le plus adapté,
· encourager des orientations qui valorisent les capacités de l’élève.
5. Le travail avec les enseignants.
Le premier travail consiste à fournir au collègue enseignant le projet du réseau ainsi que toutes les données locales et les ressources disponibles. C’est un travail d’accueil envers les arrivants, d’actualisation, de mobilisation ou de reconnaissance pour les plus anciens. 

L’un des premiers aspects est de proposer des outils pour orienter le travail des équipes. Lors des constats, les difficultés sont répertoriées. Il reste alors à les classer et à les hiérarchiser. 
Le secrétaire a accès à un plus grand nombre de données (circonscription, départementaux, nationaux) et aux résultats des années antérieures.

Il peut, soit construire ses propres outils, soit rechercher sur la toile les plus adaptés, et proposer ainsi aux équipes des supports de travail.

Il a aussi en charge de rassembler et de synthétiser toutes les analyses qui paraissent sur une même problématique.

Il participe à la construction des réponses, dans le cadre des réunions pédagogiques des écoles et du collège.

C’est également avec l’ensemble de ces compétences qu’il intervient dans les temps de formation. 

Le secrétaire peut aussi participer à la mise en œuvre dans les écoles d’impulsions proposées dans le cadre départemental, à l’issue des animations pédagogiques du CDDP.  

Dès lors que des dispositifs sont mis en place sur le territoire du réseau, qui permettent de répondre aux difficultés spécifiques ou qui proposent de mettre en valeur les réussites des élèves, il est associé aux projets et participe à leurs réalisations.
Le travail sur les liaisons reste cependant essentiel. Elles sont à la fois obstacles à la réussite et génératrices d’attentes et elles représentent bien la difficulté que rencontrent les enseignants à gérer ces écarts. 

L’acquisition des paliers du socle commun de connaissances, de compétences et de culture sert de référent.

Le métier a évolué, l’équipe éducative prend sa place, le partenariat se développe. Mais cela reste pour le collègue un sujet particulièrement sensible dès lors que l’on se situe dans la difficulté scolaire.
D’autres dispositifs, actions ou thématiques viennent en complément :  
- les pratiques du métier d’enseignant : « Plus de maîtres que de classes » Education prioritaire
- le public accueilli : « scolarisation des moins de trois ans » Education prioritaire
- l’égalité « filles-garçons » 
- des champs disciplinaires (inter-degré) : atelier d’écriture, défi math, forum des sciences, …
… et ils incluent très souvent le domaine culturel : 

- Traverses92 (inter-degré), le programme éducatif d’actions culturelles et le partenariat avec les structures locales dont le Centre Culturel,

- école et cinéma, collège et cinéma (inter-degré)

- « Un an avec … » (inter-degré) Education prioritaire

- le devoir de mémoire (inter-degré), la commémoration des guerres mondiales, le travail sur la diversité.
… et qui intègrent les compétences sociales et civiques tout en développant l’autonomie et l’initiative :  

- l’éducation physique et sportive (inter-degré), et convention avec association locale,
- la protection (PPMS, savoir nager [inter cycle, mise en place de cycles de remédiation], apprendre à porter secours, emploi des réseaux sociaux),
- les énergies durables, partenariat avec les services de la ville et le milieu associatif 

Plusieurs actions s’inscrivent dans le partenariat avec les services de la ville, le Conseil général, le milieu associatif. 
6. Les actions directement orientées avec les élèves.
C’est un travail qui comporte trois parties : 

- la partie administrative : rédaction des documents (écriture de projets, PPRE, fiches de liaisons [Réseau], tableau de synthèse [AFFELNET], déclarations des heures effectuées [accompagnement éducatif], recherche de devis), 
- le suivi et l’intervention si nécessaire auprès des élèves,
- l’implication dans la préparation et le suivi du Projet Educatif de Territoire.

L’accompagnement éducatif 1er degré : un dispositif spécifique à l’Education prioritaire, assuré majoritairement par des enseignants et financé par l’Education nationale..
Il se déroule dans les écoles élémentaires sur le temps périscolaire, il est gratuit pour les familles et il propose des activités qui vont favoriser la réussite scolaire. Jeux de société, jeux d’échecs, animations dans la bibliothèque, emploi de supports numériques, … sont autant d’activités qui permettent de développer le vivre ensemble et de consolider les apprentissages.
Il permet aussi de mettre en place des actions de soutien dans le cadre des « PPRE passerelle » CM2/6ème soit par l’accompagnement de certains élèves de 6ème par des professeurs d’école, soit dans le cadre du dispositif « D’COL » qui s’appuie sur la plateforme du CNED et qui propose un double tutorat (enseignant de l’établissement et tuteur CNED).
L’accompagnement éducatif au collège vient également enrichir les propositions sur le temps périscolaire.
La présence de personnes supplémentaires, offre à l’élève un espace de parole plus large et permet à l’enseignant de mieux comprendre le cheminement de l’élève.

Les connaissances, des compétences et des repères culturels sont présents chez tous les élèves, il reste par la continuité des apprentissages, par l’intervention de partenaires ou la fréquentation d’autres lieux et structures, à les consolider et à leur donner davantage de sens.

Le secrétaire est également présent dans la mise en place du PEdT, le Projet Educatif de Territoire, des objectifs partagés peuvent être très profitables à la réussite scolaire et plus généralement à la préparation de futurs citoyens. 

L’attention accordée à la langue, à la place et la qualité de la parole des adultes et de l’enfant, l’aménagement d’espaces (de lieux et de temps) dans lesquels il peut découvrir, s’exercer, s’approprier, … se reposer, sont des préoccupations à partager, de même que dans l’équité des offres par secteur géographique et par école.

Le travail du secrétaire est donc très varié, il peut être très différent selon la période ou l’année, et les projets que développent les partenaires de l’école. 

Sa place de coordonnateur est particulièrement importante.  

Patrick Andres
Secrétaire des Réseaux de Réussite Scolaire
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